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L'héritage du rénové pèse
sur le Pacte d'excellence
ENSEIGNEMENT Deux réformes de grande ampleur à cinquante ans de distance
a. Des anciens professeurs voient dans le Pacte l'occasion d'œuvrer enfin pour l'égalité des élèves,
~ Mais l'inquiétude demeure: le rénové qui partageait un esprit semblable n'a pas eu le succès escompté.
~ Pour réussir, le Pacte d'excellence devra se donner les moyens de ses ambitions,

L'emeignement serondaire rénové, générali-
sé dans nos écoles depuis la loi de juillet
19ï1, a "lsrité débats et polémiqucs. « Pour

oU rontre le rénové? » Cette question résonne au-
jourd'hui un peu de la méme maniére s'agissant
d'une autre réforme scolaire: « Pour ou contre le
P,tCtl' d'excellence? ». " Sur lafMme, le,. dw;!' pm-
jets /le ,,,mt pa., l'ompanrble,. pur leu r strul'ture .'('(J-

lairr', mais .yurl'ambitio/!, oui 1. dit-on au cabinet
de la ministre Marie-Martine Sehvns CCDH). Ce
sont deuil.'rfjormes J'ampleur qui ec;ndflisentà une
mutation du modèle pédagogique, »

A l'origine, l'enseignement secondaire rénové dit
de " type l » devait permettre de créer une école
« accueillante », ou l'élèvc se scnt «heureux ".
S'inspirant des écrits de Pierre Bourdieu et de sn-
dolognes soixant~-huitards, il ambitionnait de dé-
cloisonner l'enseignement. de lutter contre les ill-
égalités à récole et la reproduction des élites, cn
créant unl' structurc à trois degrés.

Pour commellcer, deux ans "d'observatiou ».
~ Le "t,l/pf 1" avait al11on'f la logi'lllf d'ull tnme
ml1lmUIi en secondaire, ovn des oaività mnl-
11111/1.es tt ane ùuverture à de. artivités pl". artis-
tiques. rappelle Etil'nnc MicheL président du Se-
crétariat général de l'cnseignement catholique (Se-
gec). On lJ délit'rait dUllc ulle formatioll de buse.
tuut en faisant décour'rir aux jerl ne.~ f'lèves diffé-
l'mIes voie,' prcifessùmn.elle.s fJl>.slÛb/e.,.L'objectif
itait de tle pa .• imposer de choix prématuré, tout en
supprimant le doi«mllement entre l'ense-ignement
général, tel,hnique et artistique, " Le degré suivant,
dit « d'orientation» permettait ensuite de choisir
entre quatre formes d'enseignement secondaire :
généraL. technique, arti.tique et professionnel.
De1L\:dernières années de « détermination» assu-
raient une spécialisation pour la suite.

SIMiliTUDES
Philosophie, collaboration, flexibilité
Le Pacte d'excellence a un air de déjà-vu pour
Etienne Michel, président du Secrétariat général
de l'enseignement catholique (Segec) : « La philo-
sophie à ('origine de l'enseignement rénové est la
même, Dans "esprit, la comparaison tient la route »,
La lutle contre l'échec scolaire et la mixité sont
également des idéaux similaires au rénové, tout
comme l'idée d'un tronc commun et d'options
artistiques et technologiques. le travail collabora-
tif entre professeurs est lui aussi valorisé, dans les
deux systemes. Autre similitude: la flexibilité du
parcours. A la fin des années septante, l'enseigne-

Pacte et rénové. mimes ambitions 1
~ Un(' grosse purtie des intentiuns du Parte est

identi'llU' à cel/l',.du réUllt'é,avance Jacques Cornet,
ancien prof de sciences sociales dans le rénové et
président du Changement pour l'égalité. Ulle ASBL
de réflexion centrée sur l'éducation et la pédagogie.
Le constat de départ est le mime: l'émle sélectionne
et reproduit des inégalités soâales, aujourd'hui t'i-
sible" dan,. 'HIS résultais Pisa.1!.fautl·hangerça. "

Cette ambition a aussi un airde déjà-vu plmr Do-
minique Lafontaine, ducteure en Sciences de rédu-
catinn et directrice du Sen'ü~e d'analyse des sys-
tèmes et des pratiques d'Enseignement à l'ULiège :
« La philosophie i:t l'origille du réIlOl";est UIIpre-
m ier pas vers le trollC corn III lm actlle!, Dans l'esprit,
la comparaison tient la routr. Mais le Pade va plus
loin en impo,<l1ntce tr/JIlCdès lep,·imairr. »

Mais le rénové a fàilli. Un de Ses problèmes fut la

« réorientatinn douce" qui, faee il une
multitude d'options, incitait élèves et
parents il recréer les inégalités de ren-
seignement dit traditionnel. Le Pacte
veut ",;tcr cdaen établissant la rni,me
grille d'options pour tous.

La mise en plaee d'un trollc com-
mlln nbligatoire vise égalemcnt le
corps pédagogique. C'est le deuxième
a.xe du Pacte. Contrôle!; réguliers, en-
seignan ts encouragés à développer le
« travail collaboratif» - comme pour
le rénové.

La nouvelle réforme revalorise en-
core le "parcours qualifiant ~, en le
clarifiant et en le raccourcissant d'un
an, tout en apportant de la tlesibilité
avee l'enseignement supérieur.

ment traditionnel était cloisonné. «L'enseignement
rénové a cossé l'étanchéité des filières ... [n théorie,
ajoute Jacques Cornet, du Segec. Mais dans les
faits, une orientation "douce" persistait, plus tard
dans la scolarité. file recréait les fiJières du tradition-
nel, C'est ce que Je nouveau projet doit intégrer pour
dépasser l'échec du rénové soixante-huitard »,

DIFFERENCES
Strudure, formations et dialogue
« Le rénové: une réforme centrée uniquement sur
l'enseignement secondaire, qui laissait aux écoles
libres le choix d'entrer dans l'enseignement de type 1
ou de rester dans le type 2, précise Etienne Michel,

Au bout du compte, le Paete entend
lutter contre l'échec scolaire et assurer
la mixité des élèves avee une rédnetion
de 50 % du rt'doublement d'id 2030
grâce à un «plan d'action de lntte
contre le décrochage ». L'école veut
être" micux adaptée aux conditions
du bien-être de l'enfant ", en redéfi-
nissant particulièrement les rythmes
seolaires ... Et en assurant la gratuité complète pour
éviter la différenciation.

Mais jusqu'où va la filiation avec le rénové? ~ Le
Par·te intervient l'l'ès il',," demi-siède après ees
idéUlM' i,·su.' de Mai 68, rappelle Eticnnc Michel. Et
pou"tont, Jeporalli:le marche: le rinovê e.t an-ivê
('(/1' le•• ottentes de 1<1 société à l'éguril de l'Ecole
étaientforte". Depuis 50 ans, ce."attente.' olltcrmti-
nUf el clUb'7nenur, jll-S'/UII (wjlJlll'il'lwi. C'est dcmc
uneévolutlcJn,plut6tqu'lIne rh'olutioll.»

"L'épvque n'est pa., ICI mime. /rou.' ne .~om11les
pluNduns [fi perspectived'un métier unique. nuance
Dominique Lafuntaine. Le Pacte" 'inspire il" rénové
dans l'idée, mai.' il t'eut a 111'1' plu. lvin dans le,~
fu ils. " Peur de réitérer le même échec? Si le « type
1» n'a pa.'! rempli ses objectifs premiers, « s'étio-
lant» petit à petit, c'est à cause d'une série de
« contraintes externes" : "En pl"s de la critique
générale qui disail que les élèves 11 ëtaiellt pa,~ assc::
formés ClI! moment d'arriver ri l'uni-c'ersité, àst la
crise économique qui a fait échouer le rênové. Le.~
moyens ne snivaient plu", les ambitions d'un pr<Urt
illégalement réparti duns les fail ••. " Cc sont les
mêmes craintes du manque de moyens qui in-
quiètent aujourd·hui. « Le Pacte erJ1ll1nenel'mainte-
mm!. observe le cabinet de la ministre Schyns, Dif
ficile de dire comment il sera en 2025 ... Totd e,~!ell
tout ca. mi .•sur la wble l'our al/cr de l'avllIlt. » •

MARIE THIEFFRY

MTH.

président du Secrétariat général de l'enseÎgnement
catholique (Segec). Le Pacte, lui, prévoit que le tronc
commun soit obligatoire dans toutes les écoles, dès te
primaire jusqu'au secondaire, Puis, à son terme, deux
filières: la transition, chemin pour l'enseignement
sllpérieur, et ta qualifiante, voie directe pour un mÉ-
tler» Autre différence: le Pacte demande aux
autorités publiques de définir des objectifs chiffrés
il atteindre. Des objectifs personnalisés, que
chaque école doit développer dans un plan de
pilotage, sorte de contrat d'objectifs à atteindre,
soumis à des contrôles réguliers. De plus, la mi-
nistre a ici proposé des panels citoyens ouverts il
tous, intégrant les différents acteurs dans le débat,
contrairement au rénové. Gage de réussite?

MTH.
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Des guerres
de chapelle
No~lIe a commencé à ensei-
gner le français et l'étude du
milieu dans le traditionnel,
avant de connaitre les dé-
buts du rénové :« le ne sais
pas si le débat outour du
Pacte a été engagé de la
meilleure manière; les
groupes créés pour discuter du
projet étaient répartis par
discipline. A l'époque du réno-
vé déjà, rl1acun pTëchoit pour
sa matifre. Chaque ensei-
gnant a peur de voir ses
heures tronquées. Il est dur de
changer l'architecture de cette
grille horaire, même quand on
prône l'interdisciplinarité! Je
retrouve là cette ambiance des
années septante de "guerre"
entre différentes disciplines.
Chaque professelJr campe sur
ses positions et sa matière ...
Au finar, chacun voudra gar-
der ses heures. »

M.TH.

Une
ccréorientation
douce »)
Anne était professeure
d'économie et de mathéma-
tiques dans les années sep-
tante. Elle a surtout ensei-
gné dans l'enseignement
traditionnel :« Lutter contre
l'échec scolaire en pariant sur
J'égalité entre élèves: c'est la
grande idée du Pacte, comme
celle du rénol/i, observe+
elle. La grosse différence
réside dans leur structure. Un
des buts du tronc commun
actuel est que chaque jeune
puisse avoir accès à pJusieurs
enseignements et dcmc, paral-
lèlement, que les jeunes ne
soient pas orientés trop vite, Il
l'époque, ÇQ a rat!! !il Y a'lait
une sorte de uréorientation
douce" aver des conseifs de
classe en fin d'année qui sélec-
tionnaient en fonction du
niveau des élèves ceux qui
al/oierlt dans telle ou telle
filière ... C'est un danger du
Parte d'excellence selon moi:
qu'il reproduise r:e schéma
(Jvec son "Remédiatian -
Consolidation - Déposse-
ment", »

Pas les moyens
de ses ambitions
Alfred a enseigné l'histoire
pendant quarante ans. Au-
jourd'hui à la retraite, il
préside l'Association des
professeurs d'h istolre-géo,
« J'ai enseigné dons le rénové,
de sa création à sa disparition,
lance-t-il. Le Pacte d'excel-
lence el les memes ambitions
que le rénové, maÎs on ne
donne pas non plus les
moyens aux professeurs de les
réalh.er concrètement: les
grilles horaire!; Ile permettent
pas de sortir les élèves de
l'êrale et de les confronter il
des cas concrets, ou de créer
de IIrois groupes de collabora-
tion entre profs. Pire; iln'y a
pas de formation prévue pour
les nouveaux enseignants,
Dans ie rénové, les ressources
étaient variables en foncHon
des écoles, donc pour les
activités complémentaires,
chacun s'investissait un peu
comme if pou\lait... »

M.TH.
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